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Edito  
Chers amis,   

Le Seigneur est bon ! Durant cet été ensoleillé qui a pu recharger les 
batteries de certains frères, nous avons eu la joie d’accueillir frère Gonzague tout le mois 
de juillet. Ses dix années à Banneux sont encore bien en mémoire. Ce passage estival fut 
l’occasion pour lui de retrouver de vieux amis et de renouer les liens avec certains d’entre 
eux que nous avions perdu de vue. 

Frère Paul-Raphaël s’envola vers la Côte-d’Ivoire afin de retrouver sa famille et de pouvoir 
enfin célébrer la messe dans son village natal puisque, depuis son ordination il y a deux 
ans, il n’avait pas eu l’occasion d’y retourner. Il leur a fait connaître, entre autres, son hymne 
"La vie est belle" à l’occasion d’un grand concert auprès de nombreux jeunes. 

Le toit du bâtiment « Nazareth » est enfin restauré (!) grâce à l’aide de la Fondation des 
monastères, le soutien de communautés religieuses et de donateurs. Merci à tous pour 
cette aide financière. Cela était bien nécessaire puisqu’en 2023 une fuite du toit avait causé 
bien des dégâts. Des panneaux solaires pourront ainsi être installés, d’ici quelques mois, 
afin de soulager notre facture d’électricité.   

Bonne nouvelle : frère Johan va revenir parmi nous ! En effet, le prieuré de La Haye a dû 
malheureusement fermer en août. Notre frère connait et aime le message de Banneux où 
il avait passé dix années. Nous sommes heureux de le retrouver et d’avoir ainsi un autre 
frère belge. Tout en nous soulageant dans divers apostolats il devra aller parfois aux Pays-
Bas.  

Enfin frère Brice du cœur immaculé de Marie reste supérieur cette année. Il se confie à vos 
prières afin de gérer la vie communautaire sous le regard de Dieu pour le bien de tous.   

Soyez sûr, en cette nouvelle année, de nos prières pour vous tous, 
Frère Brice du Cœur immaculé de Marie 

Évènements à venir 
Messe des frères Chaque mercredi à 18h30 messe concélébrée par les frères. 

Lectio Divina jeudi 25 septembre, 23 octobre, 27 novembre.  
Animateur : Frère Patrick-Marie. Horaire : 18h45-19h45 puis Adoration. Temps de 
méditation, écoute priante de la Parole de Dieu, sur l’Évangile du dimanche. Que nous 
dit-il sur la Personne du Christ ? Comment nous interpelle-t-il ?  
 

Conférence : l’intelligence artificielle (IA) : enjeux, 
opportunités et défis… 
Animée par Isabelle Linden, docteur en informatique, 
professeur à l’Université de Namur, enseigne le 
Business Intelligence ainsi que les techniques 

d'Intelligence Artificielle Symbolique. Samedi 20 septembre de 9h30 à 11h30 
 

Retraite mariale du 3 (18h30) au 5 octobre (15h).  
Prédicateur : Frère Roger-Marie 
Thème : Pèlerins et témoins de l’Espérance avec Marie 
 

Retraite pour les oblats du 7 (18h30) 
au 9 novembre (18h). Inscriptions 
ouvertes à tous ; priorité aux oblats de 
la Communauté. Prédicateur : Frère Timothée. Thème : 
Découvrir le Christ avec saint Jean 

 
 

Atelier d’icônes brodées 
Vous choisissez puis vous brodez une icône. Les premiers jeudis du mois de 14h à 18h,  
Brodeuses animatrices : Marie-Christine et Sabine. Contact : iconebrodee@gmail.com 



Réflexion sur l’Évangile de saint Jean 
Résumé d’un article de Raymond Collinst, prêtre et professeur d'exégèse du 
Nouveau Testament, paru dans la revue "Horizon". 
 
« Suis-moi » 
Les deux premiers disciples ont reçu cet appel de Jésus. Ils 
saisissent alors l'importance du message de Jean Baptiste : “Voici 
l'Agneau de Dieu” et quittent Jean pour suivre Jésus.  
Ils suivent Jésus, sachant qu'ils entament le voyage de "disciple", 
marchant derrière Jésus. Et Jésus les entend. Il se retourne et pose 
la question : “Que cherchez-vous ?” Ils répondent par une autre question : “Où demeures-
tu ?” Comme réponse, Jésus leur demande de le suivre pour voir où il demeure.  
“Regarder”, “demeurer” et “voir” font partie des sous-entendus les plus importants dans 
cet évangile. Au premier abord, la question de savoir où il demeurait pourrait suggérer la 
question : “Où passes-tu la nuit ce soir ?” Mais plus profondément la question concerne 
plus le lieu où il demeure en permanence.  
  

“Suivre Jésus” est la condition de tout chrétien 
C’est un thème johannique. Quand Jésus trouve Philippe, il lui 
dit : “Suis-moi.” Ce n'était pas une simple rencontre fortuite. 
Trouver Philippe était un acte délibéré de la part de Jésus. Il 
n'y a pas de conversation préliminaire, seulement un 
commandement immédiat, comme venant de quelqu'un qui a 
autorité. Ce commandement suggère que “suivre Jésus” est 
une action répétée et continue. L’évangéliste mentionne de 
fait qu'il suit effectivement Jésus (Jn 1, 43).  

Puis Philippe appelle à son tour. L’évangéliste montre qu'il passe immédiatement à l'action, 
non pas uniquement en marchant aux côtés de Jésus, mais en faisant ce que Jésus faisait. 
Comme lui, il va trouver Nathanaël et l’interpelle. Comme lui, il invite Nathanaël sous la 
forme d'un ordre : “viens et vois”.  
Après cet appel, Philippe apparait lors de la multiplication des pains, puis à l'entrée de 
Jérusalem avec les grecs et à la dernière Cène où il demande de voir le Père. Donc pour 
Philippe, le fait de suivre Jésus implique de prendre une initiative, de chercher d'autres 
disciples.  
 

 “Suivre Jésus”, c’est posséder ‘’la lumière de la vie’’ 
“Qui me suit ne marchera pas dans les ténèbres, mais aura la lumière de la vie” (8, 12). 
Jésus le dit pendant la fête des tentes, qui est aussi la fête la plus lumineuse car elle 
commémore la colonne de feu dans le désert (Ex 13, 21). Jésus se décrit comme la 
Lumière du monde (8, 12). Concernant la cause de la cécité congénitale d'un homme, il le 
redit : ‘’Je suis la Lumière du monde’’ (9, 5). (Suite dans la prochaine newsletter). 

Extrait du pape Léon XIV sur l'intelligence artificielle 
 

Mesurer les ramifications de l’IA 
« Dans certains cas, l’IA a été utilisée de façon positive et même noble pour promouvoir 
une plus grande égalité, mais il existe également la possibilité qu’elle soit détournée à des 
fins égoïstes au détriment des autres, ou pire, pour fomenter les conflits et les agressions. 
Pour sa part, l’Église désire contribuer à un débat serein et éclairé sur ces questions 
urgentes en soulignant avant tout le besoin de mesurer les ramifications de l’IA à la lumière 
du « développement intégral de la personne et de la société » (Note Antiqua et Nova, n. 6). 
Cela implique de prendre en compte le bien-être de la personne humaine, non seulement 
du point de vue matériel, mais également intellectuel et spirituel ; cela signifie sauvegarder 
la dignité inviolable de chaque personne humaine et respecter la richesse culturelle et 
spirituelle des peuples du monde. En définitive, les bénéfices ou les risques de l’IA doivent 
être évalués précisément en fonction de ce critère éthique supérieur. (…)  
 
Aider nos jeunes 
Nous sommes tous, j’en suis certain, préoccupés pour les enfants et les jeunes, et les 
possibles conséquences de l’utilisation de l’IA sur le développement intellectuel et 
neurologique. Il faut aider nos jeunes, et non pas les entraver, dans leur parcours vers la 
maturité et la véritable responsabilité. Ils sont notre espérance pour l’avenir, et le bien-être 
de la société dépend de la capacité qu’ils pourront avoir de développer les dons et les 
aptitudes que Dieu leur a donnés, et de répondre aux défis de notre époque et aux besoins 
des autres avec un esprit libre et généreux. Aucune génération n’a jamais eu un tel accès 
rapide à la masse d’information désormais disponible grâce à l’IA. Mais une fois encore, 
l’accès à des données — bien qu’extensives — ne doit pas être confondue avec 
l’intelligence, qui implique nécessairement « l’ouverture de la personne aux questions 
ultimes de la vie et reflète une orientation vers le Vrai et le Bien » (Antiqua et Nova, n. 29). 
A la fin, la sagesse authentique est davantage liée à la reconnaissance de la véritable 
signification de la vie, qu’à la disponibilité de données. » 
 

 


